
Ils s’enfoncent dans la forêt à la recherche d’un endroit sans danger. 

Des bruits d’autos résonnent dans le lointain.  

      Où aller? Ils cherchent durant des heures… 

 

Même dans la forêt profonde, l’être humain marque son 

passage. Les papiers gras intéressent beaucoup les deux 

gourmands. Papillon a découvert un morceau de viande! 

 

La nuit est tombée, Papillon et Pestoune trouvent enfin un refuge. Ici, dans la vallée, 

les seuls bruits sont le vent dans les feuillages, le couinement d’une souris ou le 

hululement d’un hibou au clair de lune.  

Dans ce coin de paradis, Papillon et Pestoune s’unissent pour avoir des petits. 

  

Au lever du soleil, des voix humaines font sursauter 

Pestoune. Elle réveille Papillon et ils se sauvent.	
   

 

Ils traversent précipitamment un torrent. Papillon se 

tourne en grondant afin d’intimider les gêneurs. Mais 

personne ne les a suivis! 

 

Jour après jour, Papillon et Pestoune vivent 

ensemble tels des nomades. Ils se nourrissent de 

poissons fraichement pêchés, de framboises 

sauvages, de myrtilles, de fraises des bois et de 

larves d’insectes. 

 

Plusieurs mois ont passé, les feuilles mortes commencent à tomber. Papillon et Pestoune 

vont se séparer. 

Ils se retrouveront dans deux printemps…quand le petit que Pestoune porte sera en âge 

de vivre seul.	
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Quand l’hiver arrive, Pestoune a aménagé une tanière. Elle 

dort sur un lit de mousses et de feuilles, ne mange pas et, 

dans quelques semaines, dans un demi-sommeil, elle mettra 

au monde son ourson. 

 

Tout à coup, Pestoune est réveillée par un touriste en quête 

d’images. Elle se redresse menaçante, grognant et montrant 

ses dents.  

Le touriste s’enfuit. 

Reste dans la caverne un objet qui effraie Pestoune. 

 

Laissant là sa tanière violée et cet objet étrange, elle part à la recherche d’un autre 

abri. Pleine de courage, elle marche dans le froid. Son ventre lourd lui pèse. 

Enfin, elle trouve un refuge… 

 

… où nait : Pâquerette. 

Elle pèse 300 grammes, a un duvet gris clairsemé et ne voit pas.  

Grâce à la douce et chaude fourrure de sa mère et à son bon lait très nourrissant, 

Pâquerette grandit vite. 

 

 

À trois semaines, elle pèse déjà 

500 grammes et ouvre les yeux; 

son pelage est plus abondant. 

Sa maman, Pestoune, ne dort 

que d’un œil! 

Elle veille sur Pâquerette et 

passe de longs moments à la 

lécher. 
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